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D U chrétien. ^ e ç e T R f f l K r B s t » «• 
•ervance de la loi de Dieu et qui e»t toujours 
la manifestation évidente des plus belles ver-

Avant que de bénir rétendard éclatant qui 
lui était présenté. Mgr Daîamalre fit entendrr 
a ces braves sociétaires de la « Ut Sali 
chel > d'encourageantes parole*. 11 leur mon 

U Saint Ml 

tra les couleurs de leur merveilleux drapeau 
symbolisant la Religioo. la UwiWre, le Dé­
vouement et U les exhorta a tpgdoaj* eu» 0. 
délas à ces trois grandes choses. 
. U sonnerie • au drapeau >. exécutée par 
les clairon* de laïoclété, salua l'étendard qui 
v**»ait d'être remis au chef de U Société « U 

onle religletlse S» poursuivit imposante. 
"aient 
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3*1» 1* cheeuâ av i— 
Ihffue président d* 1* société. M. Ohalluin 

pris place-le sym-
„ octété, M ^ 

(«s membres de la Commission. 

u» très Joli • Ave Maria » de Cherajùm et un 
rein»rquaJsV . O SSjUtmj d* ^ÇoTel. 

Vue r r é T W e ejkftofc* tetat-Milhï eoro-
peeee par MeTT tes «SBée S u e r •» Faeweane 
et mise en nruslqué par M Paul Devred. tut 

tutée par les SMineste* et clôtura eett* 
«•ante «anife***>tl*n 
la sortjl de la »a*Utow*,-•** gytsmasss» 

itèrent tambours et clairons en tête avec 
craneHe *T*»* r*tS»»4e d» t»mi«T«»il Iv»-

M très remi 

mm 

biiapaiiT ancien comeVBer 
ttmtm datant jouMaart de l'estimé géné­
r a * ; U appartenait à u w famille «te no-
tapi»» a^rfculleur» de U rédbd. 

X e » funérailles seront ré&bnéc* jauni 2 
jaitlet, a once heures, en l'église Salnt-An-
toine-de-Padou* (Banc-Ver!), A Petite-
*ynU»e. ' 

*>v» A 8ANTIS , paroisse tatat-PUrre, 
t eu lieu bler le* ( « e n U M 1* M. AeiiMie 

Agé d* U an», letteur *A**d« t e U 

Lederoq, Léon BouqtSlen et Ce»»* Mowcq-
Tout le personnel de 1* m i w t i e Dwten 
aniftttlt également **x («aeraiOt». 

Le *ro4i étatt conduit »ar M* «1», Jo»«çh 
Clay, musicien au lfe* d'Infanterie, A 
Reims, et Henri Clay, accompagnés par 
MM. Pierre Delannoy, adjoint au maire, et 
Joseph Delannoy. 

Le défunt était estime de se» patron» et, 
par sa bonté, ea srtmfMeité et I* galté de 
i on caractère, il avait eu gagner r affection 
sincère de tous ceux avec qui n avait des 
rapports Journaliers. La nombreuse assis­
tance gui l'accompagne à sa dernière de­
meure le prouva êioonegjrment. 

Fervent chrétien, il a supporté eaura-
geusement les souffre»*** d'une longue et 
pénible maladie ; et c'a* muni de £ u » le» 
secours de la religion fWil s'est étèlxjt dou-
cetnent jeudi dernier. 

• • • • • • • . • • a e J a n » AUX prier*» l'ara» 
« e ï S S J i s "«offron» * l*ur.Te«ll lea no» 
c h r é t K * snsJloléane»». 

j£ju». MA***, JOSEPH (T ait* tt 7 guarani,) 

I Le fia. — Le *5 juin, on incendie a détruit 

uêm 
BfclOet. a*****. 

^npectes qui 
d'abord «t 
qui portait 

sa c l— 
du 

.'11 ait 
traudeWT 

mé CaiM 
WALINCOURT 

. « DimMcne matjm, 

***•>• JAjiarchandlse 
H va* tm connaissait 
• Mérotl* > et qui ne 

léWWde 9f **3 facultés, 
aa BJUS coiiejunal. situé 
^ « r ï T CautmvBaudhuin, 

" ^ n T l K l i n * dit fieir» d«»rAMit dan» te 
poISJrôTéna, mai* JJn* Put remtnter qu'un 

••••»»»»»»• i> w w w — ' ' 
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iWCSNES 
•EAU SUOOCS 

ont* éiéve* de* Seyun de Seiate Thérèse. 
dOh^iee, ont subi avec • u c c è s a j a dernier» 
^•êfiûBri** axamen* du brevet élémentaire. 

a S ^ W i * 0 " ?! 
f_nejM*i> lea examen* 

Hlu-Nord : 
enée GoUJ-

; Laurence Htaaux, d'A-

KhiS ^ ^ ^ ' S r i i é v a 
d U , « ^ t f f l î » W Ç g e ' ï o v v l . r U e . -Bavay. 

*A5S P ^ 3 $ ^ W & g: 
v 4v«s du **e>>onnat d* 

P i^h in , pre» Fp»y»nne*. 
j w MMvnK M v i a t *>ffrir aux lauréate* 

« t i s incéres féliciution*, et *» tlRnale»1 î * 
-- une reçoiptaandatloB de 

e Sainte^nëérèse. dont 

nef sincère» iciit-iwii 
beml succès, qui est 

Kes peur la Mslee» 
f*Mi*éjnej « e a t à 

roUHMIBg 

. A eeuee de rasoir. — 
J*e» èAeofèjé force »!*»_. 
•raeetinter. a ans. a tenté R* ** donner la 
mttm en se talBadaiM la gove» A coups de ea* 
eoir II a été tranaperté 4 1 hColtAl dans un 
état grave. 

Gazette du Nord 
On annonce la QOrt : 
y»> A ULL»L d* M O h f l e j lauetiel . 

an. «riai?risœ srarsa d
d*. 

^WpauJnet a donné au ho» Dieu trels 
e> ee* « M e coweaeeaW auejl oruvre» de cha-
rttA et d e«»t((îi»em»BV C** lejeriflce» lui 
seren; eomptAs devejnt le sctrvere-UJ jugç 
ainsi que la* mérites de sa ceanimfB* Il 
•dmlral lenifnt dévoué* aux «uvrea parois-

Les funérailles auront lien mercredi, à 
dix heures et demie, en l'égilse Bainte-Ca-
therlne & LUI*. 

« m A ODWIHU, de M. I*a*il Ouvalier, rm leceveuv munielpal, décédé dlmnn-
egirV A l'Age de 7 | an». M. Cuvolier 

AtaJt regaoU ies loncUon» de receveur pen-
dej«t vlnvt an»éee A Comines ; 11 laisse d'u-
naalme* reTeU. 

*%» A WiS4HA4M»tfA(|T, d* M. Béeiré 
Cousin, décédé 4 l'âge M 7é A**, muni de* 
sacrement». 

Ancien brigadier,^. Couejn avait con^ 
gervé l'allurt mari 

troupe* (refteeiit*. 
T)tl| et flère de nos vieil-

LES GRÈVES 
A ROUtilX 

La grève m* maçô/it 
Troie agrée*»**» euaiiiaHai BAT «ee *•••••*•» 

•*> Un» AftagUtion 

façon relativement très calme, va-Vene en 
trer d a n . un* période de v l vlence^ 

Lee »néa agreeetonr nue noua aiioa» re-

î i w ' b a n d e d t vingt maçon* en grève et 

" t f rj\ieAL0Av port* 4 M eontaetoa* mul-
t l e l e q u f W p é ^ ï w 5 M l e , t t w i * t M ! « : 
« S t un «USS» tem»»- » a du être ftAms a 
FRul -DUej . 

V e n a i t d e porter pfiïtrte au «4**; de Te, 
gression dont nous venons de parler. 
g T o u r se venger, Jes gréj stes a l lo ient lul 
faire un mauvais parti. L'agent de poUee 
Duhocquet intervint. Les maçons tournè-
„ m 7 o n t r « lui leur colère et l'un deux 
d y n violent ^ u » d* tète, l'envoya rouler 

^ A r e e teT'wÎHigue» Duhamel et Pottier, 
r4«ït t ? W s R sVmrt A «* po*«*«*4ee 

H»pri Hor-grèviéte* «t put m arrêter un, 
paert, * InsVrepris de Justice. 

Veici U troiaiemp a*ane de violence* A la. 
quelle l i t gréviste» se eont llvata hier : 

Ver* midi, «m* » » » * * * • r » * « 0 * * . ? V E t 
aenU à l'usine Grutois .boulevard de MeU, 
où Mt entreprise »n» t a« s t» ,* : î i«*n- mtM 

iiM nortèceot successivement de* coups 
à ^ n t M W w e u r M. CromellAek, M» «on-

^ k e r g e , H H*»rt Va»i>ov«,-et * un j*une 
mKe»* e«flù»tt» «**H Y v e t t e » sur «#» !«>» 
aiTalres. 

A ARLEUX 
La grève continuant toujout», un certain 

nombre d'ouvrière de la verrerie se sont 
embauchés aux Forge* de Douât ou aux 
Aaturia*. Vn caUpe relatiX règne en ce mo-
ment; VArleux : cependant quatre geodar-
cae» reatçnt en pemanenee . 

wmBsmsÊBBBssBmm 
PORT DE DUNKERQUE 

SVB BADE è. 9 h. 
Caleta-Buena, im. aflg. Qaeen-Margaret, 

1999. nitrate. 
ENTBÊES du 2* Juin 

Déaa*)». *L Agrsr». 69. la*J (baatin du Corn 
mLweërpaol. va». »ng. Hareld.. «M, dm. (d«r 
te 1). 

«S»*?' 
Calcutta via Londres, vap, ang 

Brest, Y. Cambrai. 570, dm. (darse i). 
du a Juin 

r-r»pifl v . ang. Ouse. 432, dm. (ba»»in de la 
M u £ h v. «ng. **vift. ». d». (bassin du 
CBo!Ten vap. Liitrac. IW. dm. (darse i). 

K ' v i V Heéftt. H». dm. (baeain d* U 
Marin»;. 

SOBTIES du W Juin 

dan. O. B. Sahr. 91». dm. (darse 

Mahronda, 

Londres, vap 
Rotterdam 
pevr», • 
indret &&ftH 

Dagbjorg. 389, m. 
1_ L'Hermite. 86, dm. 

MfUVILLKB MAAITIMM 
ABIUVACES : VRNANT DB i 

Sblelds « juin, M ang. Te*r DvakeMue 

fthldue **r'4m Aeen^lgn» Pert-Talaot 
Boulogne £7, si. Jeanne d'Arc Dunkerque B 
Attaa .Vi* .% 

st- zflh&sr fi ineton 
Ijiaaaland 

fc1 
DRPABT3 : 
vre. »|, s) nag. Çorby 

ALLANT A 
Qunkenv» 

ou C 
unkerqu» 

Samârdhg-"22, »T"~Alsion"P(>rd-SaId p. ord 

i ^ f ^ » t f a ^ g " f T e n ^ » » Itpll M 
jlfuf » . érq. Rhène Dunl 
-Ayre» ai. st. tell. TtijnMna 

n Po _ J ' 

85, «t ang. Mooltan Marseille 

Ireemanthe 2t. st. a i l Zieten Hambourg 
Nevcastle (Aust.) 25, 3m St. Bogation 

Talcuhuano 
Sydney 24, st. ail. Neumunster Hambourg 
Libreville 25 .st. Cholon Havre 

PASSAGES. - Bt-Vincent (CV), et, st. «ng. 
Silverdale. ail. de ttoaario au Cont. 

TeneriS* 25. st. ang. Belle ot Spaln. ail. de 
Dunlterqu* à La PUta (Ch. Réunis). 

DEUIL, par erreur, n'auraient 
taire-part d» la mort de 

Lee pertonh*» q«l, 

BAtTOHIT 
Aseien ln*peet*UT d'Aïauraace* 

déeédé è unie, le H juin 1*08. dan* sa W an­
née, administré de* Sacrements de notre Mire 
la Sainte Eglise, sont priées de considérer le 
présent avi» cérame une invitation a assister 
aux Convoi et Servit* qui auront lieu le mer­
credi v éWMMt, à dix heures et demie, en 
reallee aalote-Oatharlne, «a paroisse, d'où 
sofi earpt sera condait au cimetière de l'Est 
pour y étr* Inhumé. 

Le» Matines et Lande* aeront Chantées la 
veille. A tàx heure* *t demie 

L'assemblée i la maison mortuaire, 48, rue 
d'Angleterre, A 10 heures l/i. 

Les Dames sont priées d'y assister. 
Selon la volonté du défunt, on est prié de 

n'apporter ni fleurs ni couronnes. 

MARCHÉS 
BIROUE», t» Juin. 

Marché calm* et par continuation offres 
blfp réduites. Pas ou peu d'affaires traitées en 
blé. La culture veut vendre 25 fr. au 120 kilos 
net ou préfère s abstenir. Le commerce et la 
meunerie offrent 24 fr. 75 aux 120 kilos sans 
résultat. 

Haricot», trè» ealm»; 14 à Si au 1W le. brut. 
Cour» de» grain* esotiques commerciale­

ment. Engrais. 
Mal» Plii», disponible et JuiUet 17.75; août 

L i f . — Orges Algérie 17.75: orges Russie 
j;.2j. x Fèfe» Vendée 19,50; Fèves Anglaises 

NHrros disponible et juillet î?.75. Livraison 
sur 1«W 23,75 à 24 suivant épofue. 

Mervllle, 2. juin. 
Avoine vieille 
PattJe de frorceot 
Paille d'avoine 

H a ^ U J L i n g o t ^ ^ Mĝ gS ;-JIM 

Pois Veru . . . . > • 

les 1000 

Je* 80 kilo* 
U H 

DOUAI, 28 juin. 
Marché aux veaux. — Entrés, 110; vendu», 

non vendu» 7; pour 1* vtiv», 86; pour le 
o.rs 17. Cour» moyen 1 ir. 26 le kilo vivant. 
se. 

ocre blanc ea morceau 
j * r » roex. 
•rl.e*^ " 

ValencloaaeM 97 juin 
CS.. »i,. 
17... irtt... 

laes 1» qualité 1C0 kilA» 2».f«iro. . 
fc»»ne M kilo* ) 7 . . . * 17.?:, 
•eux tu kilos ! 7 . . è l 7 , K .100 kilo* 

.100 kilos 
Son*. 
Seigle 

cèfonrgOB.. niéetolllr* '. '. 
Avoine. . . les 100 kilos. . 
Tourteauxde lin, 1" choix . . 
Tourteaux colza bonne qualité 
Tourteaux cqize, eagrai*. , . li.ô'i 
Tourteaux ricin 9 85 
***reM »«*« et vi**de. , . 
SonVle* d amoniaqna . . . . 
MiUat*. , . . , . . . . 

Tax* du pain 
Lekilog d* pain blano, l™ quai. 
Lakiiog de pale bis . . . . 

Marché aux bestiaux 

19.P0 
i « . 6 i ) 
18.75 

ff.lg 
*,7â 

O.** 
0.W 

i 
81.75 
27.26 

Vaches . 
Taureaux 
veaux 
Metrtoa» 

R5 
l i n 

4 * 
1» 

1 » 

te 

9 juin. 
*• , « i 

0 7', 
C.75 
n es 
1 10 

Fourrage», le» *W ktloara 
l"<iual. t-qual. 

de blé 
. T 
. t« 

I 
I 

La Villôfe, le 29 juin 19Û8 

|oi>«mTis| -1 **4»m+i»imm 

l*t£.| 'ÎU.|*«|i- |e.|*.-
Paid i rit 

r-fà-j» 

V . c b . t . 
T t u r u * 
V a u x . . 

1 10* , S.M9 j ; » ' l e t t i * I »•• t C0| 
I .CSi l v:t es» t < * l l M l »<) . y> 

-• ieon » i s, t it . h i si»; I i0> 

-o t - 1 tu 
1 lu . 6-1. »4 
1 15 1 l i I 10 

Peaux de moutons ra,*»» ; L7B 2.7» 
— demi-laine : ;!,75-3,7$ 

Dcfufi. — Vente difficile par sujte de te cha» 
leur mai» pour* maintenus. On eote au demi-
kllo viande nette : marvhois 0,70-0,ÇO, «harerv 
tAi» et périgourdins 0,(Va.8S, *uerier» 0,70, 
boeufs du Cher 0,7J-0,80, berrichons de l'Indre 
v.7Q-0i2, cnoletai* et nanUi» 0.7tHI,«0, ven­
déens 0,08-0,78, limousins d* la Treinouille 
et de Montmorillon 0\8i4),se, manceatix an­
glaisés 0,75-0,83, bretons 0,70-0,£0, gcnijses do 
choix 0,83-0.88. 

t'eaitr. — Débâcle è cause de la chaleur On 
cote au derni-Uilo viande nette : veaux de 
choix en band*3 1,06-1,10, a l'unité 1.10-113 
champenois 0.94-1, u m u r t u i e,aj4,ee. 

Mouton». — Vente moyenne en raison de la 
parité de l'offre et de la demande. On cote au 
demi-kilo viande nette : nivçrnais anglaisé» 

t f t l . i o , 
, Barcç-

Jtons de 
ntenai» 1,10-1,18, berrichons du Loiret 

CHRONIQUE AGRICOLE 
Ouvriers agricoles 

t-

De tous côté* on entend de* cultivateur* 
»e plaindre d* a* plu» trouver d'ouvrier» 
pour te* travaux des champs. 

Nous voyon», par c» (ail, l agriouluar* 
tr&nçaise obligée de (aire appel A la main-
d'oeuvre etranfère. La Belgique envoie 
ebanu* aamee plue 4* 80-000 ouvrier* peur 
1* Waige «t 1-ajpnmbaf c de* beUerava», 
four la terra*»*» et teffioieaon. L'Est « fait 
appel cette a tmeee l aux Poèoaaia. Lltali» 
e t l'Espagne envolant dans le Midi un bon 
iie*j»rra 3e lèvre *uj*t» Noua trouvon» 
même dans beaucoup de lermea du Nord, 
du Pas-de-Calais, de l'Oise, «Vea vachers 
autase*. 

Chose bixarre, notre déMrtetnaat, où l ln-
duatrt» aecapata tAnt de vaut, envol* dame 
le Ceotr» et dan» l'Bet pin» de dix miUe 
ouvriers. C'est 1* Cambrent» «t 1» Douai s* 
qui, depuis deux cents an», envolant ce* 
ouvriers e en France ». 

EN PAYS D'ÉMIGRATION 
Suivons, si voua le voulez, oes vaillant» 

travailleur* en pays d'émigration..Ils ont 
reçu leur lettre-contrat, ils ont tait leurs 
malle* ; un beau matin, homme, femme, 
enfant», tout le monde quitte le foyer avec 
un certideat de la mairie oui permettra le 
retour gratuit en chemin de fer. 

Parlote, c'est une coateonaotte qui le* aV 
tend, maisonnette voisine de la grande 
ferme, parfois auaei c'est un affreux coron 
où. hommes, femmes, enfants, plusieurs 
ménages inSm* coucheront dans une cham­
brée uniqu», loin de tout centre habité, 
loin de tout clocher. Ah I le» affreux corons, 
les Immondes corons, sans air, sans lu­
mière, et qui pourtant devront servir A la 
(ois de cuisine, de réfectoire et de dortoir. 
C'est là que la commission d'hygiène de­
vrait passer, mai* la commission d'hygiène 
ne fonctionne pas à la campagne. 

Nos ouvriers arrivent, on ma regard» 
comme des étrangers, des u Camberïot» », et 
l'on n'a guère d* sympathie pour eux. 

Mais quand ils ee mettent au travail, 11 
faut bien les admirer. Si tût que le jour 
parait, à trois heures, à quatre heures du 
matin, ils sont aux champs ; et alors, avec 
un courage de lion, avec une habileté sans 
pareille, ils binent, ils fauchent, ils sa­
pent, ils arrachent ! La sueur ruisselle d* 
leurs fronts, leurs nerfs ae crispent Aih I 
le» rudf» gara 4e» champs t 

Arrive le moment des repas, arrive la fia 
de la journée, on parle, on devise du vil­
lage natal, des parents qu'on a quittas, 
de» ami* qu'on a laissés là,ba». 

t ' M L H I BT LCS OUVRIERS 
ÉMICBAHT8 

A l'imitation de «e qui s» (ait en B»lgi-
que, en conformité aven le» moeurs et cou­
tume* françaises. 1*9 mi»sionnairee agri­
cole* du diocèse de Cambrai ont créé pour 
le* ouvriers émigrant» une oeuvre actuel­
lement pleine d» vie, choque année gran­
dissante, et qui laisse pour l'avenir la* 
plu* beaux espoirs : c'est l'Association des 
Emigrants du Nord de la France. 

1° Par la fondation d'une caisse de se­
cours mutuels spéciale aux emigrants, aile 
protège ses membres contre le* revers oc­
casionnés par la maladie, les accidenta 
ou la mort. Un ouvrier est-il obligé par la 
maladie ou un accident de quitter son tra­
vail, il touche vingt francs. Meurt-il. dès 
suites de «on travail, sa veuve touche cin­
quante franc*. 

2° Par son Bureau central, où de simples 
ouvriers envoyés par chaque section cou­
doient dé* avocats, des jurisconsultes, de» 
hommes de tel d'un dévouement à tout* 
épreuve, l'Asejoeiation a assuré et assure A 
ses membres une assistance juridique sé-
rieu»e. en cas de contestations, dediff lcol . 
tés. 

3* Par l'gnjvol d'an Journal toutes lésTse» 
maines, contenesrt une chronique spéeisie 
pour les emigrants, l'Association proeur» 

A tous les sociétaires qui ont donné leur 
adresse une distraction bonnet» très ap­
préciée, i l fout voir comme nos braves ou­
vriers s'arrachent le journal dés qu'il ar­
rive, et comme ils réclament quand la poste 
fait défaut ! 

4* Solvant le dégir du Pape, qui veut que 
les associations visent au perfectionnement 
moral et religieux de ses membres, l'Asso­
ciation des EJDigrents n'a pas négligé et 
ne néglige pas c* devoir. Par le journal, 
par la visite parmi» d'un de ses mission­
naires m paye d'émigration, par o s e re­
commandation au curé d* lA*as, l'Asso­
ciation cherche & (aire du bien à l'ame de 
s p sociétaires. 

vous ne devriez pas favoriser l'émigra­
tion, dieait-oii un Jour à un de no* mis­
sionnaires. <>'Nou* ne poussons pas A l'é­
migration, répondit celui-ci. n e t » consta­
tons le fait e t noua tachons de réparer «es 
Inconvénients en venant y semer u n peu 
de charité chrétienne, un peu d'esprit 
chrétien. » Et Dieu sait si 1» ton Samari­
tain eût dû prendre une provision d'ar­
gent, d'huile et 4e vin pour soulager nos 
pauvres émigTants. , 

L'OUVRE M DÉVELOPPE ) 
Une brochure parue dans A'Action *«#pti-

laire en 1906 fit connaître l'œuvre dan* 
toute la France. Et voilA qu'on s'aperçut 
qu'il y avait des emigrants un peu par­
tout. Les Bretons envoient des ouvriers 
dan* la Beauee et la Normandie ; l'Auver­
gne en envoie dans le Centre ; la viticul­
ture réeliame des- tiras un peu partout. 
Est-ce que Fournies même n'envoie pa* 
chaque année quelques centaines d'ouvriers 
pour la vendange en Bourgogne et même 
jusqu'à Valence T L'œuvre a trouvé des 
imitateurs, et plusieurs associations d'é-
migrants se sont fondées dans la FVance. 

LES RESSOURCES 
Pour naître, grandir et prospérer, il a 

fadlu des hommes et de l'argent. 
Des hommes dévoués. C'est 1* dévoue­

ment plus que l'argent qui (ait une oeuvre. 
La* initiateurs ont été les missionnaires 
agricoles, nous l'avons dit, mai» il* ont 
trouvé des collaborateurs émiaeats. C'est 
d'abord le clergé ; M. l'archiprétre de 
Cambrai, qui réunit tout.le clergé de son 
archiprêtré que l'œuvre peut intéresser ; ee 
sont les curés qm se font conférenciers, re­
porters, etc.; chose curieuse, même dans 
les villages les moine religieux, quand le 
curé s'occupe de l'Association, l'oeuvre 
marcha Le christianisme porte an lui-
même un levain d'une fécondité ineompa-
rahi», et «'est souvent 1» prêtre le meil­
leur pétrissaur. 

Mai* le* autres dévouements sont venus, 
ils sont venus de la Jeunesse Caihottque ; 
ne doit-elle pas être toujours à l 'avant 
gaadt de toutes les oeuvres populaire*. Us 
sont venue des fa/vortsés de laJgortwne ; 
pourquoi ne peut-on pas citer lea nome de 
ces grand» chrétiens et de ces humbles, qui 
ne veulent pas que leur main gauche sache 
c» que (ait «t donne leur main droite ? ils 
sont venus des ouvriers eux-mêmes, qui 
ont voulu être le» artisans de leur propre 
bonheur, et qui ont mis à le (aire un em­
pressement insoupçonné. 

N'est-ce pas de la sorte que Léon XKI et 
Pie X veulent qu'on fasse des associa­
tions ? Aussi, Nos Seigneur» les Archevê­
ques «t Evoque de Cambrai et d'Arrae ont 
eu pour les artisans de ces œuvres las plus 
paternels encouragements, les plus bien­
veillants accueils, las plus larges généro­
sités. . 

•• < • * • ' • 

CONSEIL PRATIQUE 
Avant de partir aux bains d e mer, en­

voyés votre offrande aux missionnaire* 
agricoles, pour leur permettre d'entre­
prendre des œuvres pour les ouvriers agri­
cole* qui n'émigrent pas, et qui, eue aussi, 
ont grandement beapjn de la bienfaisante 
rosée du christianisme pour apaiser 
leurs envies... et leuss «ouffrance». 

BOEK. 

HOUBLONS 
Nuremberg, tt , — Pendant ces derniers Jours 

le marché est pour ainsi dire étemel La plus 
forte consommation de la bière n'a pas amené 
un accroissement de la demande en hoaaèon 
et il faut croire que les brasseries sont large­
ment pourvues. Pendant cette semaine on a 
vendu 21» balles, contre 190 balles la humain* 
précédente. Les apports n'ont comporté que I 
100 balles. La tendance est lourde en clOtnr*. 

Prix courant : Markwaare prima 42 a 60; 
seennda 30 é 18; tertia ïï

l*rWp?25r*t2 

a t a ueotrg 
i ****** G5 à 70; l 

60 è Se: Spart campagne_ »rtma 
OA 40 a 50; urtla 28 à 35; HaOertaU 
è 66; secunda 40 à 48; tertia 25 à 30; 1 
plombé prima (S è 70; seconda 45 a 
temberg prima 65 ê 70; secunda 45 A 50t 
« a B A t»; Alsace prima 10 è •»; second» 

Ventes depuis le V septembrel907 au 20 

période. 
Anvers, H. — Marché calme; Aiost hait 

marque* oxsnoaible é» A éti 

Dre^îeiœr* JO a w jes ou icrroe 
L* récolte mondiale du houblon a été. en 

1*07. se t traitons A* quintaux alemand». de 
50 kilos, contre 1.762.TOO en 1906. Dana ces 
chiffre». l'Empire d'Allemagne compte pour 
473.000 quintaux, dont 271000 pour la Bavière 
•eule. 

La récolte du houblon en Bavière, comptên-
rée entre les Cl et 25 août, dépassant de nJDO 
celui obtenu l'année précédente et reprfeen ' 
tant plu* du huitième d* 1* production totale 
du gfobe, peuv donc être considérée, au tetnt 
d» vu* de la quantité comme une bonne ré­
colte moyenne; les produits étaient de plus. 
excellents comme qualité et comme couleur.-
Mais au point de vue du résultat financier, la 
dernière campagne a été un véritaxA* deaas 
tre pour les producteurs. Les prix ont varié. 
de 25 à 90 marcks le quintal. 

L'exportation des houblons allemand» a 
atteint de septembre 1907 è fin avril 11Sf le 
chiffre de 164,161 quintaux contss 175.030 l'en 
née précédente. On peut prévoir que d'ici le 
mol» d'aoQt, l'exportation totale de cette ap­
née dépassera celle de là dernière campagne 
et représentera au moins la moitié de toute 
la production allemande. 

La valeur de cette exportation peut s'évataer 
è environ 22 million* As marks, tandis que 
l'importation qui, dès à présent, doit être oan-, 
sidérée comme terminée, ne dépasse pa* 4' 
million* de mark». 

Les Etats-Unis ont été oett animée les 
gros acheteurs et n'ont pas absorbé, en 1' 
c* de 8 mois, moins d*«tk*J» qutsAa 
blons allemands, contre 24.418 en 1906-19. 

Abandonnant pour la première fois la 
mière place dans la» exportations allàman. 
de*, l'Angleterre n'a aetoete de gcptamEie HW 
& fin avril 1958 que 31.44» qumtanx de n o w 
Wons Ce sont sartout les sortes jaunes et 
d'un* i^tii*!!!» moine sanaialean»*<nri trouvent 
un débouché dans ce pays où on lès paie d'afl-
leurs fort peu. 

Viennent ensuite U Belgigo* *j*jp " 

w 
quintaux, eoatr* a».aaB en 
avec «"fée **?>«¥« contre 13.810 la saison précédente 

GRAINS DE SANTÉ 
FRANCK 

CONSTIPATION 
NVOI GRATUIT] 
'Echantillon 
aBMtJUAfMUrèxal 

• r W 

JL^Arril d e l'JBLtetoxriLeSto 
O'ÏST 

Hygiine, Salubrité, Propreté 

27, eue l i e n QaaafcetW, 87 

S £ « L £ MAISON A 4.4Lfc€ 
potsédant un matériel complet capable d'à*-

s repldemi " 

L'ELIXIR FAM$T(INgg 
POCRQl Ol ? Parce que l'Elizlr Fauatlaue soulage immédiatement et guérit toujours 

tous lee maux n'estes»** 
Le flacnn : 3 fr. t»*L dans toute* les Pbarmaaiea 

Dépôt général : Pharmacie BEftNAMONT, èTooreeiBg. qui envoie, contre rembonrsement, 
trois flacons pour 11 fr. ou six flacons pour 34 fr. franco. 
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Le prix du beurre, des œufs, des pommes de terre 
POUR NOS MÉNAGÈRES 

HARCgjtM Beurre 

Pari*, et juin. • . • 
pour eomparatfm) 

LUI», » i m l n - • • < 

de kilo) _ „ 
*er»*ndie «.M IM 
Jreteene i! o» «.*" 
Foareine . 2.5U 8,10 
ïerd et Est 2. . . .S.Î0 

8.» 4 H.20 le kilo 

et agneaux d» çhpU 1.15 petits métis 
B^ei'l.êT, e n » méti* d* TAiene 0,99-f, B 

te 1-1,05, CavaUlon 1.03-1,08, moutor 
tatenal» 1.10-1,1», berrl«hçns du L, . . . 
, méti* du ixjiret î.os-l io, champenois 
i, bourguignons 1,(0-1,08, albigeois 1,08-

9*** 
lonnette 

1 
•Wi M*con» \ l j^Ljnoutoi i* df_Roâex 0,05-1, nouions ti* Rode; ox 

1.06. breii. méti**, % % l ^ H ^ V U 
Porct.— Vente ordinaire et cours sans chan 

gement par suite de la parité de l'offre et de 
la demande. On eote au demi-kilo poids vif 
poro de Maine-et-Loire « de la Vendée 0.60 
$ # ft^PWW-5»!»!»» ° . * H 0 1 de l'Ailler 0,6» 
â,i», breton* supérieurs 0,56-0,57, qualités or 
^••j**» 9-T^^i. *̂>0t»rib.orvr>*»,l3 mRJfrre» 0,58 

,J,58, bçrrlcriçns 0,56-0.58, laitons 0,600,62, pe 
tits porc* trta 0,57-0,5*. porc» de l'Ouest 0,60 
0,63, du Centre 0,56-0,62, Loire Inférieure 0,56 
O.M, Manche 0,54-0,61, des Charente» 0,54-0,55 
Cher et Indre 0,5441,60, Creuse 0,59, Haute 
Vienne 0,52:0,56, porcs de la Seine 0,50-0,55. 

&.^°.» 

Aire. 86 loin. , . • 
Armentières, 82 juin. . 
Avesne». iô juin . . 
Uailleul, 16 juin . 
Bergues, 22 juin . . 
BourbourK W juin. . 
Courtr»!. S» juin . . 
Cesse!. Si juin . . 
Cambrai. 27 Juin • 
Cysoing, w juin . 
pbu»i.Tl7 J»m . . . 
Rstalres, »< Juin • 
Etrceungt. *i i»'* • • 
PrurmlM, t l !<im • 
H»ubourdm, 1» juin 
Hazobrouck. la J*M> 
Hlrson. $2 juta . . 
Landrecies. 27 juin 
Lannoy, 2CJuin. . . 
Le Cateau. 27 Juin 
Merrille. ii juin . 
Ors. 2» juin . . . 
Seclin, 58 juin . • 
Selssme*. •?J»>n . 
8om»ta. »"> juin 
Vaieoeieones, 2? juin 
Weequehal. -;8 juin. 
Lala**é*. 2ft Juin . 

2,4C à 2.1C le kilo 

1.0 
i ; i 
2 8J 

U 
M) 

B l.fO 
l.«5 
180 
170 
îrg 

1, 0 

s Î.T* 
l.'O 

i,«0 le 1/3 k. 

3 07 le kilo 

H : k 1.86 le li» *• 
1,50 • 

i',65 • 
., . » 1.80 • 
1,40 • 
. . . le kilo. 

148 i e l r î k . 
1*0 > 
185 » 

I;&Q ' 
.... » l.:5 • 
i.ao » 
.... » 

i'.io » 

îrSfcn extra 
CPOis: .81 J0.}|lêd 
ord~ .Q< 

«... è 10, 
H0, . i i 

lacaat 

9,10 
2.^5 
8.20 

10.50 
S.bu 

8.40 
880 • 
S.3Û 
2 0.1 
2 50 
16! 
2 0 
2,50 
2.2J 
2.20 
8 30 
2.40 
29) 
8... 
2.:* 
1.50 
2.80 
1.30 
2.00 

à 2.50 le quart. 
, , , , le quart 
2, '0 I* quart 
, . . le cent. 

. . . . le quart. 
2.W 

H : 
è'.aô ". 

9.M 

5,tg 

9;èô * 

3,'w » 

\.«f> te 1(9 q. 

w.Mffî: 
2J0 le quart 

»"*»*n»** d* tare* 

f?fe 
W... » . . . 

rou«e sauc 18 .. l i , , . 
8.b0* 9,ft0les 100 k. 

ronde* hit 10 

.&...» « . . . l e s lOik . 

Kl . . . »... 
0.20 

'tôt 

.0.45 

o.ao i* kiio. 
. . . . . lesiOJk. 

. 8 . . . 

. le kilo. 
, les 100k. 

. les 2k. 

COURS DE8 MARCHÉS A TERME DU 
Communiqué per MM. Joteph et Henry O H A R U T , ToMreolBgt.* Havre 

29 JUIN D K H K 1 B B S X * t . 6 « H A M M K S 

Roubalx-Tourootn*. - . 
Imitées a la Corbeille t 

^ L U » - A l i a l r * * 

Matin. - 10.000 k. à 4.7V 1/2 juillet — 5.000 
k. a 4.80 ld. - 15.000 k. 4 4.75 août. — 6.000 
k. a 4,72 1/2 sept. - 10.000 k. à 4,70 oct. - 5.000 
k. é 4,87 1/8 id. 

Total : 50.000 k. 
Sou-. — 5.000 k. é 4,75 août — 5.000 k. é 

4.67 1(2 février. 
Total : 10.000 k. 

New-York. — Colons. — Beceaea prooeMet 
9.000 

»' An» 

9.72 

9Mi 

IIOIS 

Juillet.;... 
Septenib .. 
Octobre.... 
Décembre. 
Mars J 

P r i a i * 

8.85 
» 16 
9.26 
r* u 
Sof 

!•• A » , . 

9 78 
9.45 
H SI 
9 ou 
9.02 

* • A . « 

9.71 

9.09 

'iautiauce. Xarm.sout. 

curer, toujours rapl 
prochablt 
la S i ' ' 

. un service lrré-. 
selon les régies de l'Hygiène et de » 

UHE BORNE NOUVELLE l 

" ^ * ^ » ^ é u ^ a n r a p o \ i ? e B e f a e ^ a l r e ole> 

ras étrange» que ron déntU sons le titre fantaW 
slste d'aséritif. En ton» cas. en* assure an 

BANYULS-TRILLES 
on regain de popularité auprès de uuMM *ot> 
deux d* «a tante, pans* «M , 

C* VÉRITABLE APÂEITIF 
•si solgneusesnent préparé avec un vj*es •* 
exf eiienl vin »ur et le meilleur ejumajelInA. 

D est d*aUlfur5, recommandé aar 1* corga 
médical flepnls IongtempA 

•xlCéi tealeur* riOejeem e>r te êueêjgf* 

mm 
Comptair National tfEs camp ta de Part' 

Seetélé knmv — ***it*> é» 150 MgfM 
(«NnéaxKssT rassis) 

Le* Agences è : 
ROUBA1X, 30, Grande-Rue ; 
TOURCOING, 19. rue Camot ; 

najani dés ê présent les coupons a l'échéance 

• f 

Petite bourse da 29 u comptant 

so o . . • 
3 0 ,0 amortit . 
Acl. B . n . d . r 

— Cr*d f o « . 
— C r M . t » » > 

- S»»- fc. 
Ceata. •• é*B>-
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M 11 
96 40 

4 0 * 5 . . 
W M 
ÏÏV: 
tu-
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j f i H 

Î3 — ries t)i 
bp. «i. 4*|t 
UtiMO 4 0(0 * 
K w i 1(9 18»* 
— 3 Or» t»T-

FooeièrM 1*' 
IM) 
1S*> 
•1|5 

l f 9 i 

18*) 
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1SW 

Ob.P.L-M a n 
fF DOVT 
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— Kard 

4M . . 

M 1 se 

* 
116 • 
101 
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1*4 • 1 i 
T» * 
1 * * 0 
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Comptoir National d'Escompte de Paris 
Société ASHTM sa MsiUls» 150 Millions 

(«NTl iSKMl .VT V . B S É S ) 

Agence de ROLTiAIX : Ss, Craitdé-Ru» 
Agence de TOURCOING : 18, Ru* Carnet 

L* Comptoir National d'Ctooatpte met » la 
disposition du public pour la garde des va­
leurs, papiers, bijoux, etc., etc., des Compar­
timents de Coffres forts é des conditions; ré­
duites 

X3*t>X>At d o » TW.tx-c.aa 
Le Comptoir National discompte délivre 

immédiatement des Mandats de Voyage paya­
bles en France et à l'Etranger, représentant 
de véritables Billets de Banque Internatio­
naux et offrant aux voyageurs des commodi­
tés indiscutables en mêra.3 temps qu'une 
grande sécurité. 

Exeeutlon de tous Ordre* de Bourse sur la 
France et l'Etranger. — Paiement de loua 
OMip*M Franeai* et Etrangers. — Régnéarl. 
cations de Titre*. — Souscriptloa». . 
sur Titre*. 

TW.tx-c.aa

